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Quels seront les prix du coton africain de la prochaine saison? 

L'approche des semis de coton sur le conƟnent africain va de pair avec l'annonce des prix payés au 
producteur. Dans les pays concernés, les discussions sont dans leur dernière ligne droite, mais 
l'équaƟon s'annonce parƟculièrement compliquée ceƩe année.   
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L'enjeu est de trouver le meilleur équilibre pour saƟsfaire l'aƩente des cotonculteurs mais aussi celle 
des sociétés chargées de l'égrenage, qui leur achètent le coton qui sera ensuite exporté, sous forme 
de fibres, au prix du marché mondial. 

Dans les pays francophones du conƟnent, les prix payés aux producteurs sont généralement fixés 
pour toute la saison. CeƩe année, ils étaient compris entre 300 et 350 FCFA le kilo de coton graine en 
Afrique de l'Ouest et 280 FCFA au Cameroun. Un prix stable ou en légère hausse selon les pays, par 
rapport à l'année précédente, mais trop élevé par rapport au cours mondial. Résultat, la campagne a 
été difficile et le coton africain a eu du mal à se vendre, avec de mulƟples conséquences pour tous les 
acteurs de la filière. 

Coton et engrais, deux prix à équilibrer 

Un ou deux pays ont déjà fait savoir, sans l'officialiser, qu'ils allaient annoncer un mainƟen des prix, 
mais ailleurs il ne faut pas exclure une baisse, explique Youssouf Djimé Sidibé, secrétaire permanent 
de l'AssociaƟon des producteurs de coton africain (l'APROCA). 

L'impact de ce prix pour les producteurs dépendra beaucoup de celui des engrais. Les cotonculteurs 
seront en effet plus enclins à accepter un prix en baisse s'il s'accompagne d'une diminuƟon des coûts 
de producƟon, sachant que les engrais sont avancés par les sociétés cotonnières, et ensuite 
remboursés sur la vente de la récolte. Or le contexte actuel est plutôt à une flambée du prix des 
intrants, que seule une subvenƟon gouvernementale pourrait aƩénuer. 



La prochaine récolte se joue en ce moment, résume un spécialiste de la filière. Un acteur de la filière 
coton camerounaise confirme : « Si le prix garanƟ aux producteurs n'est pas au moins équivalent à 
celui de l'an dernier, ils risquent de se décourager avant même le début des semis car ils ne peuvent 
pas se permeƩre de produire à perte. » 

Impact de la hausse des cours 

La hausse des cours mondiaux ces dernières semaines peut-elle avoir un impact sur les prix payés au 
producteur ? Ces prix élaborés pour l'année sont le résultat d'une formule mathémaƟque qui est à 
peu près similaire dans tous les pays : elle dépend de la santé financière des sociétés cotonnières, du 
cours du dollar et de la moyenne des cours mondiaux calculée sur plusieurs mois. 

Or les cours mondiaux n'ont augmenté de manière significaƟve que depuis peu. Un peu tard, pour 
avoir une véritable influence sur les prix. L'impact est surtout psychologique : un producteur voyant 
les cours mondiaux orientés à la hausse depuis plusieurs semaines aura peut-être du mal à accepter 
qu'on lui propose moins que l'année dernière pour acheter son coton. 

 


